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Dialogue : 2 H (Sauf adapt.) 
Humour 
Durée : 5mn 
 
 
(Le Voyageur, valise à la main – Le Chef de Gare avec casquette, drapeau rouge et sifflet à la 
bouche) 
 
Le Chef de Gare : Qu’est-ce que vous faites ? 
 
Le Voyageur : J’attends le train. 
 
Le Chef de Gare : Quel train ?  
 
Le Voyageur : Celui de 15 h 33. 
 
Le Chef de Gare : Pour où ? 
 
Le Voyageur : Pour Paris. 
 
Le Chef de Gare : Il n’y a pas de train à 15 h 33 pour Paris. 
 
Le Voyageur : Je vous jure que si. 
 
Le Chef de Gare : Vous êtes sûr ? 
 
Le Voyageur : Tout à fait sûr. 
 
 Le Chef de Gare : C‘est tout le temps pareil. On ne me prévient pas... Je suis Chef de Gare, 

 moi, quand même ! 
 
Le Voyageur : C’est un manque de coordination entre vos services. 
 
Le Chef de Gare : On aurait pu me mettre au courant. Ne serait-ce que par politesse. 
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Le Voyageur : Remarquez, il va peut-être finir par arriver. Il n’est que 16 h 40. 
 
Le Chef de Gare : C’est vrai. Tant qu’il n’a pas plus d’une journée de retard, il n’y a pas à 

crier au scandale... Il n’empêche qu’on aurait dû m’en informer ! De nos jours, on a le 
mépris du petit personnel. 

 
Le Voyageur : Vous n’allez pas vous formaliser pour ça. 
 
Le Chef de Gare : On me cache tout. On ne me dit rien…     
 Puis aussi, je me suis toujours demandé pourquoi les horaires de la SNCF étaient 

  aussi précis… ! 15 h 33… ! Je vous demande un peu. 
 
Le Voyageur : Alors qu’on sait très bien qu’il ne peut pas être là pour 15 h 33 ! 
 
Le Chef de Gare : Exactement… Pour qui prend-on les gens ? Non mais ! Pour qui les 

prend- on… ? A leur place, moi j’afficherais : « Train pour Paris : Pas avant 15 
heures. Toujours après. Mais jamais après le lendemain midi. » 
Comme ça, les Voyageurs ont le temps de se retourner… 
J’en vois combien qui arrivent une demi-heure avant le départ ! Stressés comme pas 
deux. Par peur de rater leur train. Et qui font les cent pas le long des quais, avec armes 
et bagages…Ca les avance à quoi ? Alors qu’ils ne partiront pas avant ceux qui sont en 
train de prendre tranquillement un en-cas, au buffet de la Gare. 
 Qu’est-ce que vous voulez ? Le monde est fou ! Le monde est fou… ! 
Pourtant, ce ne sont pas les trains qui manquent ici - Sauf ceux qui montent sur 
Paris…Excusez-moi, ça bouchonne au carrefour. 
 
(-Réglant la circulation, et se démenant comme un Agent de police, sifflet à la bouche 
-Un temps 
-Puis retour auprès du Voyageur) 
 

Le Chef de Gare : Alors ? Votre train ? Il n’est toujours pas là ? 
 

Le Voyageur : Toujours pas. 
 
Le Chef de Gare : C’est bien buté cette affaire là. Parce que moi, ‘va bientôt falloir que je 

ferme la gare. Pensez ! Il est plus de 23 h. Les trains ne vont pas tarder à aller se 
coucher. 

 
Le Voyageur : Je ne sais pas ce qu’il fait. 
 
Le Chef de Gare : C’est bien ce que je dis. Il n’y a pas de trains pour Paris à cette heure-là ! 
 
Le Voyageur : Mais si… ! Si on m’a vendu un billet pour 15 h 33, c’est qu’il existe. 
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Le Chef de Gare : D’abord, ce billet… Où l’avez-vous eu ? 
 
Le Voyageur : Au guichet.  
 
Le Chef de Gare : Qui vous l’a vendu ? 

 
Le Voyageur : Un petit gros avec une moustache. 
 
Le Chef de Gare : Aah ! Le petit gros avec une moustache ? C’est Jojo… Il a le chic pour 

fourguer des billets de trains qui ont été supprimés… Jojo ! N’importe quoi… ! Avant 
il vendait des hot dogs dans une baraque à frites. Rue des Mathurins ! 

 
Le Voyageur : Noon !? 
 
Le Chef de Gare : Si je vous le dis… ! A moins que… (Ecoutant – Regard lointain) En voici 

 un justement. Et  qui va dans la bonne direction. 
 
(Regard des deux protagonistes suivant des yeux le passage d’un train à grande 
 vitesse) 

 
Le Voyageur : Raté. 
 
Le Chef de Gare : Pourtant, celui-là il montait bien sur  Paris. 
 
Le Voyageur : Le tout, c’était de le prendre. 
 
Le Chef de Gare : Il fallait sauter dessus ! 
 
Le Voyageur : Je n’ai pas osé. 
 
Le Chef de Gare : Vous n’arriverez à rien. Vous êtes trop timide. 

C’est souvent que les trains ils oublient de s’arrêter… « Ah Zut ! J’ai  
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